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Le fruit tombe-t-il loin de son arbre ?

compte l’hétérogénéité de la population. Dans la mesure 

où la migration et la diversité constituent des caractéris-

tiques essentielles de la société luxembourgeoise, il est 

essentiel de dresser l’état de la mobilité sociale afin de 

favoriser l’ascension sociale.2 

Par ailleurs, on dispose de peu d’éléments pour déter-

miner dans quelle mesure, dans le contexte luxembour-

geois, des outcomes ultérieurs tels que la réussite sur le 

marché du travail et/ou la position professionnelle dé-

pendent eux aussi de l’origine sociale. Selon des études 

internationales, les hommes dont le père a un niveau 

d’instruction très élevé ont 2,5 fois plus de chances que 

les hommes dont le père est peu instruit de percevoir un 

salaire du quartile supérieur. L’origine sociale influence 

par ailleurs le bien-être subjectif (Brunner & Martin, 

2011 ; Hadjar & Samuel, 2015).

La présente contribution analyse dans quelle mesure 

la réussite professionnelle des personnes âgées de 25 à 

44 ans au Luxembourg dépend de l'éducation de leurs 

parents.3 Sur la base des données de l'Enquête sur les 

forces de travail (EFT, Labour Force Survey) pour le 

Luxembourg (2021), des méthodes de régression per-

mettent d’analyser l’impact du niveau d’éducation des 

parents sur cinq outcomes relatifs à l’éducation et à la 

profession des 25 à 44 ans :

1. plus haut niveau de qualification atteint : diplôme 

de l’enseignement supérieur vs autre diplôme

2 :  Le contexte migratoire et l’origine sociale sont habituellement interconnectés. Bien 

que nous n’examinions pas l’influence de l’histoire migratoire de manière distincte, 

nous la considérons comme faisant partie intégrante du contexte social dont il convient 

de tenir compte dans l’interprétation des résultats.

L’impact de l’éducation des parents sur la réussite professionnelle

Anne Hartung1

Introduction

L ’éducation – et de ce fait le système éducatif – as-

sume un double rôle  : pour les personnes concer-

nées, elle a non seulement un effet direct sur leur réus-

site personnelle sur le marché du travail, mais joue en 

outre un rôle indirect, différé : elle conditionne égale-

ment la réussite scolaire de leurs enfants et, partant, la 

situation socio-économique de la génération suivante. 

Des études portant sur la mobilité intergénérationnelle 

montrent que la porosité sociale est relativement faible 

au Luxembourg, en ce sens que les chances d’une ascen-

sion sociale sont limitées d’une génération à l’autre. Le 

niveau d’éducation des parents influence en particu-

lier les phases et événements précoces de la vie des en-

fants, tels que les résultats scolaires, les choix en ma-

tière d’éducation et les diplômes (Alieva et al., 2018 ; 

Becker & Hadjar, 2011 ; Hadjar & Backes, 2021). Dans 

l’OCDE, le Luxembourg compte parmi les pays présen-

tant la plus importante persistance intergénérationnelle 

dans l’enseignement secondaire et supérieur (Causa & 

Johansson, 2010).

L’OCDE conclut que dans des pays comme le Luxem-

bourg (ainsi que le Portugal et l’Espagne) où les diffé-

rences en termes de contexte socio-économique des 

élèves sont significatives, même un léger impact du 

niveau d’éducation des parents peut entraîner une im-

portante différence globale dans les performances des 

élèves (Causa & Johansson, 2010). Le point crucial n’est 

donc pas seulement l’égalité des chances dont le sys-

tème éducatif doit être garant ; il faut aussi prendre en 

1 :  STATEC (Institut national de la statistique et des études économiques du 

Grand-Duché de Luxembourg). Les points de vue et opinions exprimés dans 

cette publication sont ceux des divers·e·s auteur·e·s et ne reflètent en aucun cas 

les points de vue et opinions de l’organisation à laquelle ils·elles appartiennent.
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2. accès à l’emploi : en activité ou non

3. exercice d’une activité hautement qualifiée : poste 

dirigeant ou profession intellectuelle/scientifique 

vs autre activité

4. salaire élevé  : revenu dans le quartile supérieur 

(salaire parmi les 25 % des revenus les plus élevés) 

vs salaire plus faible

5. satisfaction au travail : satisfait (très satisfait, plu-

tôt satisfait) vs insatisfait (plutôt insatisfait, pas du 

tout satisfait).

Dans ce cadre, l’histoire éducative d’une personne (le 

plus haut niveau de qualification atteint par les parents) 

est analysée à la fois comme un fac-

teur exerçant une influence directe 

sur les outcomes observés et en tant 

que facteur indirect véhiculé via sa 

propre éducation.

Les résultats confirment des études an-

térieures montrant que les personnes 

issues de familles d’un niveau d’édu-

cation inférieur sont peu nombreuses 

à évoluer plus tard dans des milieux 

d’un niveau d’éducation élevé et dans 

des hautes fonctions. Le niveau d’éducation des parents 

a non seulement un effet manifeste sur le niveau de qua-

lification atteint, mais aussi sur deux des quatre résultats 

relatifs au marché du travail examinés, à savoir la probabi-

lité d’exercer une activité hautement qualifiée et la proba-

bilité de percevoir un salaire élevé. À l’inverse, le niveau 

d’éducation des parents n’influence pas les chances géné-

rales d’accès à l’emploi ni la satisfaction au travail.

Niveau d’éducation et celui des parents

Au cours des dernières années, la proportion de per-

sonnes hautement qualifiées a augmenté dans de nom-

breux pays occidentaux (Bar-Haim et al., 2019). Cette 

expansion de l’instruction s’est fait un peu plus tard au 

Luxembourg que dans d’autres pays européens (Har-

tung et al., 2018). Les paragraphes qui suivent décrivent 

3 :  Enquête sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT), y compris le module ad hoc 

sur la migration et l’origine sociale, qui fournit des informations détaillées sur 

la situation du marché du travail et sur des caractéristiques fondamentales de 

la population résidente au Grand-Duché (c.-à-d. hors travailleurs·euses trans-

frontaliers·ères). Il convient de garder à l’esprit que les parents des personnes 

interrogées ne sont pas nécessairement des habitant·e·s du Luxembourg.

le niveau d’éducation de la population du Grand-Duché 

sur la base de l’enquête sur les forces de travail réalisée 

en 2021, qui contient également des informations ex-

haustives sur l’origine sociale.4 Les personnes interro-

gées ont indiqué leur niveau de qualification personnel 

et celui de leurs parents, les données relatives à la géné-

ration des parents ayant donc été fournies par les en-

fants (adultes) interrogé·e·s.

En comparant la répartition des plus hauts niveaux de 

qualification parmi les personnes âgées de 25 à 44 ans au 

Luxembourg et le plus haut niveau de leurs parents, on 

constate que le niveau d’éducation de la génération des 

parents est plus faible que celui de leur enfants (adultes) : 

61  % des 25 à 44  ans sont titulaires d’un diplôme 

d’études supérieures, contre seulement 36 % de leurs pa-

rents (voir fig. 1, catégorie « Total »). Le 

pourcentage de personnes sans quali-

fication ou à faible niveau de qualifica-

tion (catégories CITE 0 à 2) est même 

deux fois plus élevé dans la génération 

des parents (29 % contre 13 %). 

Il est probable que cette répartition 

soit différente selon que les personnes 

soient issues d’un contexte migratoire 

ou non4 (Alieva et al., 2015 ; Chauvel 

& Schiele, 2021). Ainsi, la figure  1 

montre que les personnes âgées de 25 à 44 ans de natio-

nalité luxembourgeoise et leurs parents possèdent bien 

plus fréquemment un diplôme d’études secondaires que 

les personnes d’autres nationalités : 39 % des personnes 

de nationalité luxembourgeoise et près de la moitié de la 

génération de leurs parents se trouvent dans la catégorie 

d’éducation moyenne (diplôme de fin d’études secon-

daires, formation professionnelle ou brevet de maîtrise). 

À l’inverse, les personnes âgées de 25 à 44 ans d’une 

autre nationalité et leurs parents ont plutôt un niveau 

d’instruction élevé ou faible. Plus des deux tiers des per-

sonnes d’une autre nationalité et 42 % de leurs parents 

sont titulaires d’un diplôme de l’enseignement supé-

rieur, contre 53 % des personnes de nationalité luxem-

bourgeoise et 27 % de leurs parents. 17 % des personnes 

d’une autre nationalité et 32 % de leurs parents ont un 

faible niveau de qualification, contre 7 % des personnes 

de nationalité luxembourgeoise et 26 % de leurs parents.

4 :  La nationalité est utilisée ici comme une variable proxy en substitution au 

contexte migratoire.

« Le niveau d’éducation des 
parents a non seulement un 
effet manifeste sur le niveau de 
qualification atteint, mais aussi 
sur deux des quatre résultats 
relatifs au marché du travail 
examinés, à savoir la probabilité 
d’exercer une activité hautement 
qualifiée et la probabilité de 
percevoir un salaire élevé. »
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nelle, qui peuvent être plus ou moins conditionnés par 

l’éducation personnelle de la personne concernée. La 

figure 2 montre que les chances d’obtenir un diplôme de 

l’enseignement supérieur et celles d’exercer une profes-

sion hautement qualifiée et/ou de percevoir un salaire 

élevé sont fortement tributaires du niveau d’éduca-

tion des parents : la probabilité que ces dimensions de 

la réussite professionnelles se confirment pour les 25 

à  44  ans augmente proportionnellement au niveau 

d’éducation des parents. En revanche, les chances géné-

rales d’accès à l’emploi et la satisfaction au travail ne sont 

pas déterminées par le niveau d’éducation des parents. 

Influence directe ou indirecte de l’éducation des 
parents ?

Nous analysons ci-après si cette corrélation observée 

entre la réussite scolaire et professionnelle d’une per-

sonne et son histoire éducative peut s’expliquer par 

Les deux groupes ont pour point commun d’enregistrer 

une forte hausse du pourcentage de diplômé·e·s de l’en-

seignement supérieur entre la génération des parents et 

celle des enfants. La mobilité éducative semble toutefois 

un peu plus marquée parmi les ressortissant·e·s luxem-

bourgeois·e·s. Dans ce groupe, le pourcentage de per-

sonnes ayant un niveau de qualification élevé passe du 

simple au double entre la génération des parents et celle 

des 25 à 44 ans (27 % contre 53 %), alors qu’il a augmen-

té d’un peu plus d’un tiers parmi les personnes d’une 

autre nationalité (de 42 % à 67 %). 

Corrélation entre réussite scolaire et 
professionnelle et histoire éducative

Nous examinons ci-après les probabilités relatives à des 

indicateurs scolaires et professionnels centraux en fonc-

tion de l’éducation des parents. Les indicateurs observés 

représentent différents aspects de la réussite profession-

Fig. 1 : Répartition des niveaux de qualification des 25 à 44 ans et de leurs parents (en %) 

Remarque : Les données relatives à la nationalité ont trait au groupe de personnes interrogées de 25 à 44 ans. Dans le cas où une personne possède 

plusieurs nationalités, la luxembourgeoise prévaut. Plus haut niveau de qualification : faible : CITE 0-2 ; moyen : CITE 3-4 ; élevé : CITE 5-8. Source de 

données : Enquête sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25 à 44 ans.

Personnes âgées  
de 25 à 44 ans

Parents

Nationalité luxembourgeoise Autre nationalité Total

Faible Moyen Élevé
0 %

10 %

20 %

30 %

40 %

50 %

60 %

70 %

80 %

Faible Moyen Élevé Faible Moyen Élevé

7

26

39

48
53

27

17

32

16

26

67

42

13

29
26

35

61

36
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d’autres facteurs. Pour ce faire, les modèles de régression 

logistique de la figure 2 ont été complétés en y ajoutant 

d’autres facteurs d’influence potentiels. Nous essayons 

notamment de déterminer si le niveau de qualification 

personnel le plus élevé peut expliquer (au moins partiel-

lement) la corrélation entre le niveau d’éducation des 

parents et les outcomes professionnels.

Chances d’obtention d’un diplôme de 
l’enseignement supérieur

Le présent paragraphe vise principalement à quantifier 

l’impact de l’histoire éducative sur le niveau de quali-

fication personnel, pour ensuite en suivre l’effet indi-

rect sur les résultats relatifs au marché du travail. Pour 

les personnes dont les parents sont titulaires d’un di-

plôme de l’enseignement supérieur, la probabilité d’ob-

tenir à leur tour un tel diplôme est de 0,86 (voir fig. 2). 

Cette probabilité n’est que de  0,47 pour l’ensemble 

Fig. 2 : Probabilités estimées concernant l’obtention d’un diplôme de l’enseignement supérieur et la réalisation 

d’outcomes professionnels, en fonction du plus haut niveau de qualification des parents

Remarque : Probabilités estimées sur la base de régressions logistiques. * Différences significatives entre les groupes d’de l’histoire éducative (p < .05). 

Activité hautement qualifiée : ISCO 01 (postes dirigeants) et ISCO 02 (professions intellectuelles/scientifiques et expert·e·s). Source de données : enquête 

sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25–44 ans.

Faible

Moyen

Élevé

des personnes issues de milieux à niveaux d’éducation 

« faible » et « moyen ». Cela correspond à un effet mar-

ginal de 0,38 (voir modèle M1 à la fig. 3), ce que peut 

s’interpréter comme la différence entre les probabilités 

prévisionnelles de deux modalités de variable. 

Avec quelles caractéristiques sociodémographiques ces 

différences peuvent-elles être mises en relation ? La fi-

gure 3 suggère que le moment de l’immigration5 est par-

ticulièrement déterminant. La nationalité, utilisée à titre 

de substitution pour signifier le pays d’origine, entre 

elle aussi en jeu. Ainsi, pour les personnes de nationalité 

portugaise, la probabilité d’obtenir un diplôme de l’en-

seignement supérieur est moins élevée. Les femmes ont 

quant à elles une plus grande probabilité de décrocher un 

tel diplôme. Fondamentalement, il apparaît cependant 

que, en tenant compte de ces caractéristiques sociodé-

mographiques, une influence de l’éducation des parents 

subsiste (impact du niveau d’éducation des parents dans 

le modèle 1 (bleu foncé) et le modèle 2 (bleu clair)).

5 :  Le moment de l’immigration est un indicateur du temps passé par la personne 

au Luxembourg, et donc aussi de sa fréquentation ou non du système scolaire 

luxembourgeois. Les personnes ayant immigré à l’âge adulte ont habituellement 

obtenu leur plus haut niveau de qualification dans leur pays d’origine. Par ail-

leurs, on peut partir du principe que la durée du séjour est fortement corrélée 

aux compétences linguistiques dans la langue du pays d’immigration. 

0,0

0,1

0,2

0,3

0,4

0,5

0,6

0,7

0,8

0,9

1,0

Diplôme de l’enseignement
supérieur*

En activité Activité hautement
quali�ée*

Revenu élevé* Satisfaction à l’égard
de l’emploi

0,35

0,83

0,56

0,86
0,89 0,87

0,30

0,52

0,82

0,17

0,26

0,37

0,85 0,86 0,86
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Chances d’exercer une activité hautement qualifiée 

La figure  2 (au centre) a déjà montré qu’il existe une 

forte corrélation entre le niveau d’éducation des parents 

et la position professionnelle personnelle. Lorsqu’on 

tient compte d’autres critères sociodémographiques, il 

s’avère que cette corrélation s’explique largement par 

d’autres éléments (voir fig. 4). L’effet marginal initial de 

près de 0,4 dans le modèle M1 s’amenuise à 0,07 dans le 

modèle M2 si l’on prend en compte des caractéristiques 

démographiques en y incluant le niveau de qualifica-

tion personnelle atteint. Dans la mesure où le diplôme 

a de très fortes répercussions sur la probabilité d’exer-

cer une profession hautement qualifiée, l’effet indirect 

de l’éducation des parents demeure important et il reste 

significatif, même compte tenu des autres variables so-

ciodémographiques.

Sans surprise, le plus haut niveau de qualification, qui 

dépend lui aussi indirectement du niveau d’éducation 

des parents, a un impact considérable. Huit personnes 

sur dix titulaires dans leur génération d’un diplôme de 

l’enseignement supérieur exercent une profession hau-

tement qualifiée, contre seulement une personne sur 

dix ayant un plus faible niveau de qualification (groupe 

non représenté dans le graphique). 

Fig. 3 : Effets marginaux de certaines caractéristiques sociodémographiques sur la probabilité d’obtenir un diplôme 

de l’enseignement supérieur

Remarque : Degré de signification : * p < 0,05. Source de données : Enquête sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25 à 44 ans.

M1 

M2
Parents (catégorie de référence : niveau d’éducation faible/moyen)

Femme*

>= 35 ans

Allemande

Autre

Immigré·e à l’âge adulte*

Immigré·e dans l’enfance/à l’adolescence*

Contexte migratoire (catégorie de référence : né·e au Luxembourg)

Portugaise*

Belge

Française

Nationalité (catégorie de référence : luxembourgeoise)

Âge (catégorie de référence : 25 à 34 ans)

Sexe (catégorie de référence : homme)

Niveau d’éducation élevé*

-0,4 -0,2 0,0 0,2 0,4 0,6 0,8
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Fig. 4 : Effets marginaux de certaines caractéristiques sociodémographiques sur la probabilité d’exercer une activité 

hautement qualifiée

Remarque : Activité hautement qualifiée : voir fig. 2 ; * p < 0,05 (significatif) dans M2 resp. M1 et M2 concernant le niveau d’éducation des parents. Source 

de données : Enquête sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25 à 44 ans.

Chances d’obtention d’un salaire élevé

De même que pour les professions hautement qualifiées, 

l’influence positive du niveau d’éducation des parents 

et d’un diplôme de l’enseignement supérieur obtenu par 

leur enfant se vérifie pour l’accès à un salaire élevé (voir 

fig. 5). Bien que son importance soit moindre, l’effet de 

l’histoire éducative reste notable y compris en prenant 

en compte d’autres facteurs sociodémographiques, et 

donc significatif du point de vue statistique. 

Nous entendons ici par « salaire élevé » un salaire brut 

du quartile supérieur, c’est-à-dire tout revenu comptant 

parmi les 25 % les plus élevés. La probabilité de percevoir 

un tel salaire est de 0,26 pour les personnes dont les pa-

rents sont titulaires d’un diplôme de l’enseignement su-

périeur et de 0,21 pour le reste de la population étudiée 

(non représentée dans le graphique). L’effet marginal est 

donc de 0,05 (voir fig. 5, M2), alors que l’effet marginal 

de 0,29, dû à l’obtention d’un diplôme de l’enseigne-

ment supérieur par l’enfant, est beaucoup plus impor-

tant. Ainsi, la probabilité de percevoir un salaire élevé 

est de 0,35 pour les personnes titulaires d’un diplôme 

de l’enseignement supérieur, contre 0,06 pour les per-

sonnes moins diplômées. Comme précédemment, une 

bonne partie des différences découlant des origines so-

ciales peut être expliquée par le niveau d’éducation per-

sonnel, déterminé à son tour par l’origine sociale.

M1 

M2

-0,4 -0,2 0,0 0,2 0,4 0,6 0,8-0,4 -0,2 0,0 0,2 0,4 0,6 0,8

Parents (catégorie de référence : niveau d’éducation faible/moyen)

Niveau d’éducation élevé*

Niveau d'éducation propre (catégorie de référence : faible/moyen)

Femme

>= 35 ans*

Allemande

Autre

Immigré·e à l’âge adulte

Immigré·e dans l’enfance/à l’adolescence

Contexte migratoire (catégorie de référence : né·e au Luxembourg)

Portugaise

Belge

Française

Nationalité (catégorie de référence : luxembourgeoise)

Âge (catégorie de référence : 25 à 34 ans)

Sexe (catégorie de référence : homme)

Diplôme de l'enseignement supérieur*

213

Apprentissage extrascolaire, formation prof. & sup.Rapport  sur  l'éducation Luxembourg  2024

Le
 f

ru
it

 t
om

be
-t

-i
l l

oi
n

 d
e 

so
n

 a
rb

re
 ?

 L
’i

m
p

ac
t d

e 
l’

éd
u

ca
ti

on
 d

es
 

p
ar

en
ts

 s
u

r l
a 

ré
u

ss
it

e 
p

ro
fe

ss
io

n
n

el
le



|

||

Résultats relatifs au marché du travail 
indépendants de l’éducation des parents

La figure 2 indique que l’éducation des parents n’a pas 

d’impact direct significatif sur l’accès à l’emploi et la 

satisfaction au travail. En revanche, le plus haut niveau 

de qualification atteint (enseignement supérieur vs ni-

veau moins élevé) a un impact indirect sur la probabilité 

d’accéder à un emploi, celui-ci dépendant fortement de 

l’histoire éducative comme nous l’avons montré plus 

haut. La probabilité d’avoir un emploi augmente à 0,91 

lorsque les personnes détiennent un diplôme de l’en-

seignement supérieur, alors qu’elle baisse à 0,84 parmi 

les personnes moins diplômées. Au Luxembourg, un di-

plôme de l’enseignement supérieur reste une bonne as-

surance contre le chômage (Hartung & Chauvel, 2017).

La probabilité de satisfaction au travail est de 0,86 (non 

représentée dans le graphique). Concernant ce dernier 

indicateur observé, l’éducation des parents n’est pas per-

tinente. À cet égard, d’autres facteurs liés au travail sont 

davantage déterminants (tels que le revenu et la flexibili-

té du temps de travail), comme le montre notamment le 

rapport « PIBien-être » de 2023 (Ametepe et al., 2024).

Résumé et perspectives

Les systèmes éducatifs peuvent favoriser la mobilité 

sociale de façon à gommer les désavantages rencontrés 

sur le marché du travail par des personnes issues de fa-

milles ayant un plus faible niveau d’éducation. La pré-

sente contribution a montré que l’origine sociale, plus 

Remarque : * p < 0,05 (significatif) dans M1 resp. M1 et M2 concernant le niveau d’éducation des parents. Source de données : enquête sur les forces de 

travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25 à 44 ans.

Fig. 5 : Effets marginaux de certaines caractéristiques sociodémographiques sur la probabilité de percevoir un salaire 

élevé

M1 

M2

-0,4 -0,2 0,0 0,2 0,4 0,6 0,8-0,4 -0,2 0,0 0,2 0,4 0,6 0,8

Parents (catégorie de référence : niveau d’éducation faible/moyen)

Niveau d’éducation élevé*

Niveau d'éducation propre (catégorie de référence : faible/moyen)

Femme*

>= 35 ans

Allemande

Autre

Immigré·e à l’âge adulte*

Immigré·e dans l’enfance/à l’adolescence*

Contexte migratoire (catégorie de référence : né·e au Luxembourg)

Portugaise

Belge

Française

Nationalité (catégorie de référence : luxembourgeoise)

Âge (catégorie de référence : 25 à 34 ans)

Sexe (catégorie de référence : homme)

Diplôme de l'enseignement supérieur*
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Remarque : Synthèse des régressions logistiques sur la base de l’enquête sur les forces de travail 2021 (STATEC-EFT). Groupe d’âge : 25 à 44 ans.

Tab. 1 :  Synthèse des résultats concernant l’impact de l’éducation des parents sur les outcomes éducatifs et 

professionnels ultérieurs

précisément éducative, n’avait aucun effet direct sur 

deux des quatre indicateurs liés au marché du travail, 

à savoir sur les chances d’accès à l’emploi et sur la satis-

faction au travail.

Pour percevoir un salaire élevé et exercer une activité 

hautement qualifiée, il subsiste toutefois, après prise en 

compte des variables de contrôle, un léger effet direct et 

un important effet indirect du niveau d’éducation des 

parents sur la vie professionnelle future de l’enfant à 

l’issue de son propre parcours éducatif. Contrairement 

au diplôme le plus élevé obtenu par le fils ou la fille, ces 

résultats relatifs au marché du travail ne sont pour l’es-

sentiel plus liés directement au niveau d’éducation des 

parents, et ne le sont que de manière indirecte en raison 

du niveau d’éducation que l’on a atteint. Dans la mesure 

où les diplômes sont le point de départ des positions 

professionnelles futures, le système éducatif joue ainsi 

un rôle essentiel dans la réussite ultérieure sur le marché 

du travail. Il est donc d’autant plus important d’amélio-

rer les chances en matière d’éducation des personnes 

issues de couches sociales plus modestes. 

Variable cible
Diplôme de  

l’enseignement 
supérieur

Emploi
Activité  

hautement  
qualifiée

Revenu élevé
Satisfaction  

au travail

Écart significatif dû 
à l’ éducation des 
parents ? (bivariée)

Oui Non Oui Oui  Non

Qu’est-ce qui 
explique ou réduit  
ces différences ?

Contexte migratoire /

Obtention d’un diplôme 
de l’enseignement 

supérieur ; 
autre nationalité, âge

Obtention d’un diplôme 
de l’enseignement 

supérieur, âge, sexe, 
contexte migratoire

/

Écart restant ou 
inexpliqué ? Élevé  / Faible Aucun /
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